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Le Gongrés des 
Jeunesses Radieabs 

h Gafeassofttie 

Le Congrès des Jeunesses Radica-
les-Socialistes qui vient d'avoir lieu 

à. Carcassonne a été un triomphal 

succès. Il a marqué de la manière 
la plus éclatante l'adhésion de la 

jeunesse républicaine du pays au 

grand parti de progrès, d'ordre, de 
gou"ernement, qu'est le parti radi-

cal'. 
Voici les passages principaux de 

l'ordre du jour qui a été voté à 

l'unanimité. 
« Afin d'éviter les aventures aux-

« queljes peuvent conduire des illu-

«sjons, même généreuses, les Jeu-

nesses crojent que la. 'doctrine ra-
dicale se suffit à elle-même, qu'elle 

st est .assez liche d'expérience et 

« d'idéal pour permettre à ceux qui 

«s'en inspirent d 'envisager coura-

«geusement la tâche qui leur in-
s combe. Elles estiment nécessaire 

« d'instituer un mode de scrutin jus-
«ïtè et équitable afin de permettre à 

« cette doctrine de se dégager nette-

s ment devant le pays, sans compro-

« mission, ni confusion. 
« Elles se déclarent fermement at-

tachées à la défense des libertés 
« chèrement conquises par la démo-

li cratie républicaine, liberté de la 

«presse, liberté de pensée et d'opi-

« nion, liberté de réunion et d'asso-

lé dation, liberté du travail, et s'enga-
« gént à les défendre dans un senti-

if ment d'égalité entre tous les ci-
doyens qui composent la nation, 

«contre les fascismes d'extrême droi-
«te ou d'extrême gauche, contre 

« toutes les tyrannies individuelles ou 

i. collectives, contre toutes les violen-

« cës et les appels au désordre. 
< Elles se prononcent en faveur 

«de 1,'ordre budgétaire et financier 

« et, s'opposent à toute nouvelle dé-' 

«variation qui serait une fois de 
«plus un prélèvement sur le capital 

«et sur l'épa gne, conduisant à l 'é-

«cresement des classes moyennes, j 

«comme l'a nettement marqué le i 
«Président Caillaux. 

« Fermement attachées aux tradi-
tions démocratiques qui ont assuré 

« la grandeur du pays et le rayonne-
« nient incomparable de 'la France 

«dans le monde, elles s'engagent à 

«assurer la défense des classes 

«moyennes qui forment le réservoir 
«ou se sont toujours alimentées les 

«forces vives de la République. 
Les Jeunesses radicales, connai-

ssant les devoirs qui s'imposent aux 

« hommes de leur génération en ce 

« qui concerne la défense nationale 

et soucieuses de faire honneur à 
« ces devoirs selon la tradition jaco-
«bine en toutes circonstances, félici-

«tent M. Yvon Delbos, ministre 
s radical des affaires étrangères, d'a-

voir sauvegardé la paix en évitant 

* toute immixtion dans les affaires 

intérieures d'un autre pays ainsi 

< que dans des querelles idéologi-
ques où la nation ne saurait s'en-

gager. Elles comptent sur M. Yvon 
« Delbos pour poursuivre ferme-

ment cette politique de paix et en 

«assurer le succès. 

« Elles estiment qu'il est du devoir 
; de la Nation d'assurer le dévelop-

pement et la défense de l'œuvre 

« colonisatrice de la République, tout 
; en associant les population de 

l'Empire à l'œuvre nationale, socia-
le et humaine entreprise par la mé-

«tropole. 

A l'unanimité le Congrès a rendu 
hommage et exprimé sa confiance 

* MM. Marcel Sabfeau et Roland 
'«anescau, Président et Secrétaire 

Général des Jeunesses Radicales-So-
cialistes. 

E.-N. 

Darçs tes 

cathédrales 

d$ la rjatgre,.* 

Quant! les oiseaux chantent 

l'hymne du Printemps, à la 

louange du Muguet. 

Avec l'approche du djvin mois de 
Mai, aurore de la Renaissance flora-

le, qui fait se pâmer d'extase la 

nature, tandis que se manifeste ayee 

éclat sa réincarnation ai} miljeu d'un 
concert de vert tendre et de piaille-

ments d'ojseaux, le muguet a fleuri. 

De partout, à l'orée des bois, dans 

les futaies et les clairières, ses frê-

les clochettes blanches ont fait re-
tentir, d'un accent argentin, l'hum-

ble et émouvant appel de la nature 
qui est la touchante invite aux gran-
des festivités printanières. 

A cet appel chacun répond avec 

enthousiasme, et il n'est pas rare 

de constater, dès lors, l'exode de 

nombreux fervents vers les solitu-
des sylvestres, où siègent le recueil-
lement et la paix. 

Là, dans ces pieuses cathédrales, 
que l'ombre majestueuse des grands 

arbres rend plus austère encore, est 
célébré, en toute simplicité, le grand 
office de la nature. 

De succulentes choses sont alors 

tirées des rëck-sacs bedonnants, ' et 
l'on sacrifie à Pantagruel — un bien 

grand mot pour un petit pique-nique 

— au milieu de l'allégresse générale 

Ainsi la saison s'est ouverte dans 

la gaieté. Pour clôturer en apothéose 
cette touchante cérémonie printaniè-

re, prélude heureux des belles jour-

nées estivales, chacun s'en retourne 
les poings fermés — je dis fermés, 
non pas tendus — enserrant jalouse-

ment les frêles brins de muguet par-

fumé, cueillis dans la jojj, pour con-

crétiser le souvenir d'un beau jour. 

ARMAND ZINSCH 

( Publication autorisée pur l'auteur ) 

( Reproduction autorisée par les 

journaux ayant un traité avec la So-

ciété des Gens de Lettres ). 

Journée 

Provençale à 

Sisteron 

Le Dimanche 11 Juillet, à 11 h. 30 
inauguration sur la porte dti Dau-

phiné, un médaillon en bronze, 

de Mistral, offert par un ami de Sis-

teron. 
A 17 heures : au Plein Air Mu-

nicipal, inauguration des spectacles 

lyriques, représentation de gala, 

MIREILLE 

opéra tiré du poème de Mistral, par 

Michel Carré, musique de Charles 

Gounod. 

La journée est sous le patronage 
de Madame Frédéric Mistral. 

Distribution 

VINCENT — M. Miguel Villabella, 

de l'Opéra de Paris et de l'Opé-
ra Comique. 

MIREILLE — Mademoiselle Paule 

Duval, de l'Opéra de Marseille. 

RAMON — M Audiger, de la Gaité 

Lyrique de Paris et du Capitole 

de Toulouse, 

OURIAS — M. Adrien Legros, de 

l'Opéra de Marseille et de l'Opéra 
de Nice. 

TAVEN — Mademoiselle Marguerite 

Deba, de l'Opéra de Lyon. 

Etc.. etc.. Nous donnerons bien-

tôt la distribution complète. 

Orchestre complet sous La direction 
de M. Henry Kamm. Premier chef 

d'orchesfre de l'Opéra de Genève. 

Chœurs complets de l'Opéra de Mar-
seille. 

Conseiller Musical : M. Adolphe 

Gras, directeur du Conservatoire 
National d'Aix. 

Mise en scène de Marcel Provence. 

Régisseur Général : M. Marcel Cas-

trix, régisseur général de l'Opéra 
de Metz. 

Magnanarelles, gardians, cavalerie, 
boumian, tambourinaires, etc.. 

Entre le Ille et le IVe acte, la Coupo 

Sanfo, chantée en provençal, avec 
orchestre et chœurs, par Adrien 

Legros, des Opéras de Marseille 
et de Nice. 

Participation des Amis de la Cita-
delle. 

PRIERE DE FUIWER ! 

« L'usage du tabac pré-

serve les dents de la carie» 

Journaux. 

Cet « écho » va sûrement faire 

Pas mal de bruit, dans le quartier, 
Ensuite le tour de la terre... 

C'est à dire du... Mon Dentier. 

Fumez donc, Mesdames, Messieurs. 
Le plaisir n'est pas ordinaire, 

Il faut en user d'autant mieux 
Qu'il est maintenant salutaire. 

Car la Faculté le proclame 

Vous pourrez, défiant les ans, 
Si vous fumez, chère Madame 

Sourire de toutes vos dents. 

Croyez moi, madame, fuinez! 
C'est même indispensable en somme 

Puisqu'à l'occasion vous aimez, 

Sans contrainte, croquer la pomme. 

Monsieur fumez la cigarette! 

Vous serez préservé toujours 

De ce mal sournois qui vous guette, 
Cruel comme le mal d'amour. 

Et si c'est le cigare, alors 
Vous garderez à vos gencives 

Et sans leur faire des... ponts d'or 
Vos molaires et incisives. 

Allez y! sans faire la lippe 

Et vous pourrez, c'est régulier, 

La placer, si c'est une pipe, 
Dans un solide. ..râtelier. 

Edouard le prouve, c'est notoire, 

Qui garde à sa disposition 
La plus robuste des mâchoires... 

Il mange même du... Lyon. 

Il faut fumer et sous vos dents 
Les plus coriaces aliments 
Seront broyés. C'est le filon, 

Si vous songez que vos repas 
Ne seront bientôt plus qu'un tas 

Fait de briques et de moellons. 

Fumez! je veux le rabâcher! 
Mon conseil est intéressant 

Bien plus que celui de Vincent 
Qui vous demande de... cracher. 

Donc fumez comme des machines! 

Eviter de fumer, pourtant, 
(Ce détail est très important), 

Des pissenlits par la racine. 

Encor le tabac des agents 
Ne fait en ce cas, votre affaire. 

Lui, ne conserve pas les dents 
Même on dit que c'est le contraire. 

André TERRAT. 

BOUriGO 
( suite ) 

RESUME: Un couple assez énig-

matique arrive à Sisteron. Sa pré-

sence intrigue — qui sont ces étran-

gers ? — Que signifie leur curio-

sité ? — IVe s'agit-il pas 'de gens 

suspects ? C'est ce qui, peut-être se-

ra révélé, non sans beaucoup d'é-

tranges situations.... 

m 
• « 

Li disien : Boujigo 

Eà respondié : Manjo figo. 

Toujours plus enthousiasmés de 

l'admirable région, les Mexicains 
rentraient d'une sortie à Pierre-Ecrite 

Saint-Geniez de Dromon et Authon. 

Leur voiture était tapissée de saxi-

frages, Pépita descendit les bras ser-
rant deux gerbes l'une de lys mar-

tagons, l'autre de lys jaunes, égalant 

d'éclat et d'élégantes lignes ceux des 
grandes Alpes. 

Ils se disposaient à respirer le soir, 
quand l 'hôtelier leur remit un télé-

gramme les appelant d'urgence à 

Paris. Ils eurent juste le temps de 

prendre le train qui rejoint à Veynes 

le direct de nuit. L'Inspecteur de 

police les y avait précédés, aussi 
ne manqua-t-on pas de raisonner sur 
la coïncidence. 

Pourquoi ce voyage précipité ? 
Nous l'apprendrons peut-être bien-
tôt. 

Pédro n'appartenait-il pas à une 
organisation internationale de sure-

té ? Ne jouait-il pas son rôle en ac-

teur habile pour tromper chacun ? 

Que signifiait sa prise de centre d'ac-

tion en cette cité tranquille, et assez 
loin de la frontière ? 

Durant leur absence, les Sisteron-

nais questionnaient M. le Maire qui, 

très aimablement répondait sans 
rien déceler du mystère. Il se limi-

tait à de vagues propos : « je suis 

abasourdi.. Aquelo empégo !... De-

man fara soulèu... Qui vivra verra... 
Patience et espérance !... 

— C'est peut-être un policier, lui 

demandait-on ? — Beleu o bessai ! 

se bornait-il à murmurer, non sans 
quelque malicieux sourire. 

En sorte que personne ne savait 
rien de rien et que tous s'enferraient 
davantage. 

On alla jusqu'à s'assurer si les ba-
gages restaient à l'hôtel et la voi-

ture au garage, s'ils avaient fixé 
leur retour... 

Huit jours défilèrent, et toutes les 
conversations aux terrasses des ca-

fés, sur les seuils où les femmes 

prenaient le frais, roulaient sur le 
couple. 

Nanon vint aux nouvelles timide-

ment, « Cà me tourne dans la cer-
velle, disait-elle, cette dame m'a en-

sorcelée et je ne sais pas pourquoi 

le Monsieur me trouble plus encore. 

— On la plaisantait de son inquié-

tude. On lui répétait que c'étaient 

des apparitions, qu'elle ne reverrait 

plus ces étrangers à La Baume. 

— J'en suis bien peinée, disait-elle, 

et ne les oublierai pas plus que l 'au-

tre belle dame qui chante si bien, 
La mazurka souio li Pin, La Taffa-

tarello, Plan e Souleio, Lou Vin de 

Sisteroun, e mai que mai, Que n'en 
finis pas tant n'a dins sa bouco de 

ci gai o. 

Coup sur coup survinrent deux é-

vènements, le premier sans trop de 
bruit : l'arrivée de Séraphine et du 

« petit » de trente ans ! Ils s'installè-
rent à l'hôtel, firent table-joyeuse 

avec Aurélie et Mathieu, passèrent 

et repassèrent dix fois du matin au 

soir, du Cours à la porte du Dau-
phiné, s'arrêtant devant chaque bou-

tique, échangeant à haute voix leurs 
réflexions. 

Sisteron les abassourdissait, mais 
ils ne se risquaient pas dans les an-

drones. Leurs haltes sans fin avant 

et après chaque repas au café les 
rendit tôt familiers et même un peu 

ennuyeux. Il n'y en avait que pour 

eux... Ils annoncèrent un soir, la 

venue des Bancatti, ne tarissant pas 

de vanter le fameux pêcheur, dont 

s'épouvantaient les poîsso. s d 'En-

dourjie, des roucas de la, Corniche 

et eaux plus encore de Veyre et des 

Gouaes, quartier de ses exploits, qui 

le rendirent le héros des Aygalades. 

Ce fut une entrée sensationnelle 
que celle des Bancatti, des illustres 

Bancatti, en gare de Sisteron. A pei-

ne le convoi bloqué, lui, le chef dé- " 

valaidu wagon, laissant à sa moitié 

d'en sortir avec un tas de paquets, 

de paniers que lui passaient les trois 
Bancatti jeunes, deux garçons et une 
demoiselle. 

Aurélie, Séraphine et Mathieu, à 

bras ouverts reçurent ces estivants 
des loisirs, tandis que Gontran, le 

fils de Séraphine s'empressait au-

près de ses deux copains et surtout 
de la sémillante Henriette. 

" — Té, s'écria la mère Bancatti, 
tu les vois, ça finira par le maire 
et le curé ! 

Les spectateurs de ce;te scène s 'es-

claffaient, en tournant le dos pour 

s'en donner aise. L'accoutrement du 
pêcheur eut déridé la statue du Com-

mandeur tordu comme brin d'osier 

le plus raide des pontifes en offi-
cielle solennité. 

Apprenez que Bancatti, lou pesca'i-

re majourau Bancatti, sur tête un 

couvre chef de paille en forme de 
casque colonial avec couvre-nuque 

bleue, cordon et jugulaire de cuir 

jaune, vétu d'un complet, veste chas-

seur, pantalon court et bouffant, 

de couleur gris-clair, bas de laine, 

souliers montant en bottes avec a-

grafes de cuivre et lacets croisés, 

portaient ainsi que les licteurs ro-
mains un faisceau de lignes, à an-

neaux astiqués, les unes de bambou 

sombre, les autres de blanc roseau, 

[ sa poitrine en croix deux larges cour-

roies, l 'une retenant une corbeille 

de pêche immense, avec au-dessus, 
une boite de hameçon, une autre 

d'amorces, l'autre une énorme 

gourde et un filet pareil à celui des 
chasseurs de papillons. 

Son premier mot, après les bon-
jours les coumo vous vai, se suivit 

d'un sonore : Mai m'ount es aquelo 
Durenco ! — Digà m'en se i a 

de pei : de beu pei, que n'en man-
gea ren à s'en peta. 

i Et le cortège, très sérieusement 
lentement remonta l'avenue, Bancat-

ti, Mathieu, en tête, mains libres, les 

autres chargés des colis les plus di-
vers. 

La mère Bancatti racontait à Séra-
phine et à Aurélie comment elle avait 

empli pour manger en route, deux 

paniers de provisions, un autre de 

bouteilles ; comment on avait bu 
sans rien entamer. 

— Vai, n'auren per soupa, vingt 
et trento, aqueste souar ! — 

Aurélie la ramenait à raison, lui 
décrivant le logis découvert en bas 

près de la rivière, juste le chemin à 
traverser et Bancatti serait dans 
l'eau. 

— Bonne mère, elle n'est pas mé-
chante au moins la Durance, car Ho-

noré, ce diable d'homme quand 3 
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est à pêcher ne craint rien ! 
Séraphine la rassura sur la sa-

gesse de la rivière et la docilité des 
poissons ; ils sont des gavots mais 
tout de même de malins encore que 
bons enfants. Ainsi Séraphine à sa 
manière y allait d'esprit sans s'en 
rendre compte. 

Derrière, la jeunesse, elle aussi, 
portant des paniers, les déposant 
pour gesticuler, crier. Un déména-
gement à bouts de mains en bal-
lade. 

Et n'en perdant pas une à quel-
ques pas de ce défilé carnavalesque, 
les rieurs et leurs quolibets. Ils dou-
blèrent le pas pour assister à l'en-
trée à l'hôtel, s'assirent sur les bancs 
du cours Paul Arène, sans que les 
Marseillais modifient leur cocasse-
rie. : ' 

L'escouade du peseairé inajourau 
parlait en dialecte de la Cannebière, 
aussi traduirons-nous un morceau de 
leurs exclamations et politesses. 

— Té ! voici notre oustau, l'hôtel 
où nous sommes mieux que rois en 

palais. 
— Diantre, s'écria la Bancatti, fla-

mé cet hôtel, vous mousca pas emé 
d'espino \\ E pautré ! j 

— Entrez, un brison, qu'on boive 
à la santé, puis on ira vous planter 
la crémaillère. 

Et Bancatti, et Mathieu, tout à 
leur conversation d'aller butter au 
pied d'une tour. 

On les tira de leur distraction, 
mais Bancatti se récusa, prétextant 
son harnachement et surtout la né-
cessité de préparer sa campagne à 
coups de ligne de bon matin. 

Reprenant paniers, colis, la troupe 
disparut dans le même désordre et la 
même bruyante exhubérance, tan-
dis que les curieux remontaient dans 
Sisteron donnant libre essor à leu:s 
rires... : 

■Emile ROUX-PARASSAC. 

( i suivre ) 

<1) Voir 'Sisteron-Joumal, des 23 
et 30 Janvier et 6, 13, 20 Février 
6, 13, 20, 27 Mars, 3, 10, 17 et 
24 avril. 

Conte du Sisteron-Joumal 

Chagrins d'amour (D 

Tant que l'irrévocable ne s'était 
pas produit il conservait des lueurs 
d'espoir. Oh ! c'était des idées folles, 
sans doute, mais qui n'en a pas de-
vant les situations désespérées ? 
Pourtant le destin, jour par jour, mi-
nute par minute, inexorable, s'accom-
plissait» Et un après-midi il lut l'a-
dieu de son aimée. Et les prénoms, 
jolis et doux, qu'il voyait sur le pa-
pier, résonnaient à son oreille — 
oh ! exactement ! — comme si, Elle 
morte, quelqu'un les eût prononcés, 
au moment de la séparation éter-
nelle, sur sa tombe... 

Dans son désarroi il écrivit deux 
lettres. L'une, où il expliquait son 
cas avec précision, était destinée à 
M... le grand psychologue de l'a-
mour, membre de l'Institut. Et il 
songeait au peu de chances qu'il 
avait d'en recevoir une réponse : 
l'écrivain avait autre chose à faire 
qu'à s'occuper de son chagrin, sans 
doute. 

Les jours s'enfuirent. Un mois s'é-
coula. Il n'attendait plus. Et voilà 
que l'enveloppe — une enveloppe 
bleue — portant le timbre de Paris, 
arriva. Il l'ouvrit et lut: 

Monsieur, 

M... qui a été ' absent de Paris 
pendant longtemps, me charge de 
l'excuser de ne pas avoir encore pu 
répondre à votre lettre. Sa lecture 
vous a attiré toute sa sympathie, et 
il ne peut que vous donner le con-
seil de supporter avec courage l'ad-
versité morale: le temps n'est-il pas, 
en effet, le meilleur médecin de l'â-

Y'euallez, etc.. 
Le secrétaire. 

C'était clair. Cela signifiait : 
« Mon pauvre ami, il n'y à rien à 
faire, «t toute ma connaissance du 
cœur n'y changera rien. Souffrez 
patiemment.» 

Il avait envoyé la deuxième missi-
ve dans les Alpes varoises, à une 
amie de longue date, son aînée, dont 
il connaissait le bon sens. Il s'était 
•dit: « Voyons ce que pensera la fem-
me, après le psychologue.» 

Elle lui répondit par une belle et 
longue lettre dont nous extrayons 
ceci : 

« Votre aimée, prête à des sacri-
fices — même a de rudes — rêvait 
sûrement d'une atmosphère de ten-
dresse qu'elle attendait de vous... 
J'SB . l'impression que v«us n'avez pas 

répondu. ..Alors elle a refoulé ses 
douces illusions...» 

Et elle terminait par ces lignes 

textuelles: 
« En attendant, portez vos regards 

plus hauts ou ailleurs et dites-vous 
avec A. France : « Le temps dans 
sa fuite blesse ou tue les sentiments 
les plus ardents et les plus tendres.» 
Et que l'année qui s'ouvre mette sur 
votre route celle qui sera digne de 
vous! » 

Et le temps passa, long, pesant, 
avec des instarts terriblement cruels. 
Les semaines s'en allèrent... Trois 
mois s'étaient écoulés quand, bru-
talement, il reçut la nouvelle du dé-
cès de la signataire du message ci-
dessus. Foudroyée par une conges-
tion cérébrale, en quelques heures, 
la confidente emportait dans la tom-
be le secret de malheureuses et ma-
gnifiques amours... 

Alors il se raidit, résigné, sachant 
bien que quand on a passé les fron-
tières de la souffrance il n'y a plus 
de limites! 

O. GEMINARD 

(1) L'Histoire ci-dessus est «mot 
par mot >; rigoureusement vraie. 

Chronique Locale 

el Kcgionale 

SISTERON ' 

Madame MISTRAL et les Fêtes 
Mistra'iennes de SISTERON. — En 
réponse à une lettre à elle adressée, 
en vue des fêtes du 11 juillet à Sis-
teron, la digne veuve du poète im-
mortel de Mireille a répondu : 

« Madame Mistral a bien reçu vo-
« tre lettre et accepte volontiers la 
«Présidence d'honneur pour la po-
« se du médaillon en bronze de Fré-
« déric Mistral, offert à la Ville de 
« Sisteron et souhaite le meilleur suc-
c< cès pour ces fêtes organisées avec 
« tant d'ardeur. 

« Veuillez agréer, pour Monsieur 
« le Maire de Sisteron et pour vous, 
« les salutations bien distinguées de 
« Madame Frédéric Mistral. 

« Maillane, Avril 1937». 
On remerciera Madame Veuve 

Mistral de son précieux encourage-
ment. Mistral aimait bien Sisteron 
qu'il a chanté dans la Reine Jeanne, 
où il vint voir Paul Arène et où il 
s'arrêta au retour de la Santo Estei-
lo de Gap, il y a 50 ans. 

T. S. F. - Dimanche, à 13 h. 30 
radio reportage Réaltor Marseille 
Provence sur Valensole et son pays, 
suivi des discours du déjeuner of-
fert au Ministre M. Sellier. 

FETE DE LA BAUME 

Voici le programme. 
Dimanche 2 Mai : à 6 heures, 

réveil en sursaut par une salve tirée 
par notre président ; à 15 heures, 
jeux d'enfants avec de nombreux prix 
mat de cocagne, jeux de marmites, 
course en sac, course à pieds à la 
valise ; etc.. à 16 h. 30, concert 
offert par Les Touristes des Alpes; 
à 17 heures, ouverture du bal par 
le réputé Mélodia-Jazz ; à 21 heures' 
reprise du bal. 

Lundi 3 Mai : à 10 heures pré-
cises grand concours de boules doté 
de 300 francs de prix ; concours de 
pied-tanque, prix divers. 

Samedi 8 Mai : à 21 h. 30, con-
cours de quadrette, prix 30 frs. les 
mises en plus. 

Dimanche 0 Alai : Grand bal à 
21 heures. 

Pendant la durée des fêtes, vente 
de pochettes surprises dotées de 
nombreux lots offerts par la popu-
lation Sisteronnaise. 

Le comité remercie les généreux 
donateurs qui ont permis d'élaborer 
le programme ci-dessus. 

Le comité décline toute responsa-
bilité en cas d'accidents. 

Le président: Bontoux Joseph. 

Consultation de Nourrissons. -
La consultation est ouverte aujour-
d'hui samedi 1er mai de 10 à 11 h. 

Pharmacie de Garde. — Demain 
dimanche pharmacie Charpenel, rue 
de Provence. 

Chiffre d'Affaires. — La percep-
tion du chiffre d'affaires et taxes de 
remplacement aura lieu mercredi 5 
mai, à Sisteron, aux heures habituel-r 

Le Comité Syndical nous lonunu-
itfçue : 

1er MAL — Notre -fête du pre-
mier Mai doit être belle... 

Belle et imposante, il s'agit sim-
plement de la vouloir telle. 

Au-dessus de tous les partis, qui 
nous sont sympathiques et avec leur 
collaboration, notre grande C. G. T. 
manifestera sa volonté, tendant à 
l'amélioration de notre classe ou-
vrière. 

Le programme élaboré, d'accord 
avec tous les responsables de nos or-
ganisations, sera scrupuleusement 
respecté par les organisateurs eux-
mêmes. 

Il faut que de cette journée sorte 
une espèce de mystique qui englo-
be tous ceux qui travaillent et qui 
peinent. Tous ceux qui aspirent à 
des jours meilleurs et qui ne peu-
vent l'attendre que d'une démocratie 
émancipée et mise entièrement au 
service du prolétariat. 

Le comité intersyndical compte sur 
tous les camarades. Notre premier 
Mai sera ce qu'il doit être, rien de 
plus rien de moins... la fête sacrée 
des travailleurs, la fête de cœur de 
ceux qui aspirent à la paix, la fête 
de ceux qui n'abandonnent pas leurs 
droits. 

Rassemblement Populaire. — Le 
Comité local du Rassemblement po-
pulaire fait appel à tous ceux qui 
se réclament du front populaire, 
d'assister nombreux au grand mee-
ting organisé par la Confédération 
Générale de Travail à l'occasion du 
1er Mai. 

Coopérative. — Les coopérateurs 
sont informés que la réunion annuel-
le aura lieu demain dimanche à 10 
heures au restaurant Bonnefov. 

Le Tour de France de la Lumiè-
re. — Le 30 Avril auront lieu à 
Paris, sous la présidence de M. Paul 
Léon, Haut-Commissaire adjoint à 
l'Exposition, les fêtes qui précéde-
ront le départ des convois du Tour 
de France de la Lumière, caravane 
luumineuse. 

A 16 h., Place de la Concorde et 
devant le perron des Tuileries, après 
avoir remis à chacun des chefs de 
convois des fanions, emblème de 
l'Exposition qu'ils représenteront en 
province, M. Paul Léon, prononcera 
une allocution et souhaitera bonne 
chance aux modernes messagers de 
la lumière. Puis, les convois gagne-
ront leurs emplacements respectifs 
pour procéder le soir vers 21 h., à 
l'embrasement simultané de la Cour 
du Carroussel, de la Colonnade du 
Louvre, de l'Eglise Saint-Germain 
l'Auxerrois, de la Mairie du 1er ar-
rondissement. 

Cette illumination, qui sera réali-
sée pour la première fois dans la 
capitale, préludera dignement aux 
éclairages des plus beaux monu-
ments et sites de France à l'occasion 
l'Exposition. 

Cette initiative, dont bénéficiera 
largement le tourisme na.ional, a re-
çu les hauts patronages de l'Expo-
sition, de La Direction générale des 
Beaux-Arts, du Commissariat géné-
ral au Tourisme et du Centre Natio-
nal d'Expansion du Tourisme. 

Quand cette caravane sera-t-ellc 
dans les Basses-Alpes? On a parlé 
de Septembre. Ce serait bien peu 
pratique. La situation touristique 
alors n'est pas favorable. Il fau-
drait juillet, et si possible le 11 juil-
let si l'on joue ce jour là à la cita-
delle. Car cela permettrait par cet 
embrasement de la citadelle de rete-
nir le soir les spectateurs venus l'a-
près-midi au gala du théâtre. Ainsi 
le commerce local y gagnerait en 
gardant les spectateurs le soir. On 
s'occupe de la question. Espérons 
qu'on aboutira à avoir l'embrase-
ment de la citadelle le soir même 
du jour où aura lieu la matinée de 
plein air. 

CHIENS. — Les propriétaires de 
chiens qui n'ont pas encore retiré 
au secrétariat de la mairie la mé-
daille de contrôle pour l'année 1937 
sont invités à la réclamer sans retard 
s'iis veulent s'éviter là perception 
des doubles et triples droits. 

Des contraventions seront dressées 
incessamment contre les possesseurs 
de chiens qui ne seront pas munis 
de la médaille réglementaire. 

Les Articles de pêehe 
sont en yente à la 
Librairie LIEUT1ER - SISTERON 

Commerce des blés de semence 
— L'article 6 du décret du 14 octo-
bre 193fi, concernant le commerce 
des blés de semence, stipide que 
toute personne ou société, se livrant 
à des opérations d'achat et de vente 
des blés, doit tenir un registre des 
entrées et sorties et adresser chaque 
année, au Comité départemental, 
dans la 2e quinzaine de mars, un re-
levé des opérations effectuées au 
cours de l'année précédente, tel qu'il 
résulte du registre des entrées et 
sorties. 

En conséquence, MM. les Négo-
ciants, Syndicats et Coopératives 
sont instamment priés d'adresser 
sans retard et, avant le 5 mai pro-
chain, au comité départ, des céréales, 
9, place de l'Evéché à Digne, le re-
levé certifié conforme, des achats 
et ventes en blés de semence, réali-
sés en 1936. 

Le comité départemental rappelle 
à nouveau à MM. les administrateurs 
des coopératives de blé et négociants 
en grains agréés du département, 
qu'ils doivent expressément faire 
parvenir au comité, 9, place de l'E-
véché à Digne, avant le 5 de cha-
que mois, le bordereau détaillé des 
entrées et de sorties de blé du mois 
précédent. 

à vendre 
UNE PROPRIETE sise à la Chau-
miane, d'une contenance de 1 hec-
tare avec bâtiment habitable. 

La personne qui se rendra acqué-
reuse de la propriété et désireuse 
de faire le laitier peut s'adresser à 
M. Brémond, propriétaire et laitier 
à la Chaumiane, Sisteron. 

CASINO-CIA IvM A 

Cette semaine : 

ACTUALITES PARAMOUNT 
reportages variés. 

ANNY FERMIERE 
Comédie comique 

PATHE CONSORTIUM CINEMA 

PAULA WESSEIY 

ADOLF 

MASCARA» 

vwuim;s- CINÉMA 

Cette semaine : 

Actualités Eclair-Journal 

Par suite d'un malencontreux ma-
lentendu la direction s'excuse de ne 
pouvoir passer cette semaine : Les 
Mutinés de l'Elseneur, en remplace-
ment : 

DEUX SUPERBES Grands FILMS 

une nouvelle création des monarques 
du rire. 

Miracle d'amour 
délicieuse comédie avec Jeanne Par-
ker, l'admirable interprête de Sé-
quoia. 

A PARTIR DE 

OLCA TOECHOWA 
HILDE VON STOLZ 
PETER PETERiEN 

en raison de la venue du Cirque Pin-
der la séance de samedi soir n'aura 
pas lieu. 

I L900 fr. 

C'est le prix de la 
voiture la plus éco-
nomique du monde 
et cependant... 
La SINCA^Sf est 
dotée de tous les 
perfectionnements , 
qui font la race des 
voitures de luxe i 
4 vitesses 
roues avant indé-
pendantes 
4 freins hydrauli-
ques 
k amortisseurs 
hydrauliques 
carrosserie mono-
coque tout acier 
3 litres 100 aux 
100 Kilomètres au 
Concours du Bidon 
de 5 litres 

105 Kms 532 dans 
l'heure à Montlhéry 

SIMCA<gft? 
Production de la Sté Industrielle de Méeanii)i* 

et Corrossen'e Automobile - Nonterre 

Demandez 

à faire un essai aux 

Etahlissemsnts F. JOURDAN 
Avenue de la Gare - SISTERON 

KT AÏ-CIVIL 
du 23 au 30 avril 

NAISSANCES 

Claude Désiré Jacques Jean Eugè-
ne Julien, rue du Jalet. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

Pierre Venance Guidarini,. chauf-
feur d'automobiles, demeurant et 
domicilié à Carri-le-Rouet (B.-de-R.) 
et Léa Jeanne Martin, sans profes-
sion, demeurant et domiciliée à Sis-
teron. 

MARIAGES 

Maurice Marcellin Joseph Fabre, 
employé P. L. M., demeurant et do-
micilié à l'Escale et Clotilde Maria 
Alice Faucon, sans profession, de-
meurant et domiciliée à Sisteron. 

Pierre Martin Marie Baret, typo-
graphe, demeurant et domicilié à Sis-
teron et Paillette Ernestine Eugénie 
Rolland, s. p. demeurant et domici-
liée à Sisteron. 

DÉCÈS 

Firmin François Richaud, 77 ans, 
place de la Mairie. 

REMERCIEMENTS 

Les familles MAILLET, RIChALD 

Emile el R CHALD Eugène, BRE-

MOND el PbT, très touchées des 

marques de sympathie qu'elles ont 

reçues à l'occasion du décès de 

Monsieur 

Firmin RICHA.UD 

ancien cantonnier 

adressent à leurs parents, amis el 

connaissances, l'expression de leur 

profonde reconnaissance et leurs 

sincères remerciements. 

( Sisteron — St-Etienne-les-Orgues ) 

Madame Veuve Elie GIRAUD, née 
Chabus ; Madame Veuve CHABUS 
Madame Veuve Zélie GIRAUD ; 
Monsieur et Madame BORRELY 
Victorin et leur famille ; Monsieur et 
Madame GILLY Louis et leur fa-
mille, parents et alliés ; 

très touchés- des marques de sym-
pathie qui leur a été témoignées à 
l'occasion du décès de Monsieur 

GIRAUD Elie 

Chef - Cantonnier 

prient parents, amis et connaissances 
de trouver ici l'expression de leurs 
sincères remerciements. 

Les dixièmes de billets 

de la Loterie Nationale 
sont en vente à la Librairie LIEU-

TIER, rue Droite, SISTERON. © VILLE DE SISTERON



Département des Basses-Alpes 

Arrondissement de Sisteron 

Constitution 

d'une 

Association Syndicale 

Autorisée 
pour le 

dessèehenrçeot de? 

jVlarai? du plai) 

dans la 

Gommane (3e THÈZE 

Aux termes d'un arrêté du Préfet 
des Basses-Alpes en date du seize 

Avril mil neuf cent trente sept, il 

sera procédé à une enquête de 20 

jours, du 25 avril mil neuf cent 

trente sept au quinze mai mil neuf 
cent trente sept dans la commune 

de THEZE, sur le projet de cons-

titution, dans les conditions fixées 

par la loi des vingt-un juin mil 
huit cent soixante cinq - vingt-deux 

décembre mil huit cent quatre 

vingt huit, modifiée par le décret 

du vingt un décembre mil neuf 

cent vingt six, d'une Association 

Syndicale autorisée ayant pour ob-

jet le dessèchement des Marais 

du Plan. 
Les pièces de ce projet seront dépo-

sées à la Mairie de la Commune 

tic Thèze, oîi les intéressés pour-

ront en prendre connaissance tous 

les jours de 2 heures à 6 heures. 

Un registre destiné à recevoir les 

observations, soi' des propriétaires 

compris dans le périmètre, soit de 

tous autres intéressés sera annexé 

aux pièces du projet. 
A l'expiration de l'enquête un com-

missaire enquêteur se tiendra à la 
Afeiric de la Commune de Thèze 

pendant trois jours consécutifs les 

10, 17 et 18 mai mil neuf cent 

neuf cent trente sept de 2 heures 

à 6 heures et y recevra les décla-

rations des intéressés sur l'utilité 

des travaux. 
Tous les propriétaires présumés de-

voir profiter des travaux sont 
convoqués en Assemblée générale 

à la Mairie de THEZE, LE 20 

JUIN 1937, à 10 HEURES, en vue 

de délibérer sur la constitution de 

l'Association projetée. 
L'Assemblée sera présidée par M. 

. lé Maire. 
-es propriétaires intéressés sont pré-

venus que s'ils n'ont pas formulé 
leur opposition par écrit, avant la 

réunion de l'Assemblée générale, 

ou par vote' à cette Assemblée, ils 

seront , considérés comme ayant 

adhéré à l'Association. 
Cette disposition n'est toutefois pas 

applicable aux mineurs et autres 
incapables dont l'adhésion reste 

subordonnée au consentement de 

leurs représentants légaux, après 

autorisation du Tribunal de la si-

tuation des. biens. 
Les intéressés sont, en -outre, avisés 

que si les majorités prescrites par 

l'article 12 de la loi des vingt-un 

juin mil huit cent soixante cinq 

■vingt-deux décembre mil huit cent 
quatre vingt huit, modifiée par le 

décret du vingt-un décembre mi! 

neuf cent vingt six ne sont pas 

réalisées et si dès lors l'Associa-

tion ne peut être formée, l'Admi-

nistration pourra user, après nou-
velle enquête, du pouvoir de coer-

cition qu'elle tient de l'Article 21 
ie la loi du huit Août mil huit 

cent quatre vingt dix huit. 

La nouvelle enquête à ouvrir dans 

« but sera annoncée conformé-

ment aux prescriptions de l'article 

3 du décret du dix-huit décembre 
mil neuf cent vingt sept notam-

ment par une insertion dans les 

journaux des départements ci-

après désignés. ■ 
Les adhésions ou refus d'adhésion 

doivent être adressés jusqu'à la 

clôture de l'enquête au Maire de 

l'une des communes sur le terri-

toire desquelles l'intéressé possè-

de des propriétés comprises dans 

le périmètre de l'Association pro-
jetée. 

Ensuite et jusqu'à la réunion de l'As-

semblée générale, ils doivent être 

envoyés à Monsieur le Maire dé-

signé pour présider ladite Assem-
blée, v.h 

à venôre 
M.OTO MOTOSACOCHE, 3 CV. de-

^ culbutée, toute équipée, en bon 
état. 

S'adresser au bureau du journal. 

Et votre cure de printemps !.. 
 i— o — ■ 

Attendrez-vous que le printemps soit passé, attendrez-vous que vo-

tre sang se soit mis en mouvement pour faire une bonne cure dé-

purative de TISANE DES CHARTREUX DE DURBON. 
Ce serait donner un avantage décisif à la maladie qui vous guette 

crise de rhumatisme ou d'anémie, éruption d'acné, d'eczéma, de psori-

asis, ae furonculose, malaises circulatoires ou intestinaux!... 
En effet, tous ces maux qui ont leur source dans l'impureté de vo-

tre sang chargé de déchets; n'attendent que la première «poussée» du 

renouveau pour se manifester sous leur aspect le plus violent. 

Arrêtez net leur marche en dépurant votre sang à fond. 
Pour cela vous le savez, rien ne vaut la cure concentrée de plantes 

des hautes vallées des Alpes,. telle que la réalise la TISANE des CHAR-

TREUX DE DURBON. Elle agit doucement et sûrement sur se sys-
tème sanguin ; dissout et élimine les toxines, rend au sang sa fluidité, 

sa pureté et sa force. 
Commencez-là donc dès maintenant, aujourd'hui même, et le prin-

temps ne pourra vous apporter que des bienfaits. . 

3 janvier 1937. 

Je ne sais comment vous remercier de votre 

traitement dés Chartreux de Du/bon. J'étais 

complètement découragé et fatigué de pren-

dre des médicaments sans résultats quand un 

ami me conseilla d'essayer votre Tisane Dépu-

ralive ci vos Pilules Supertoniques. Au bout 

de huit jours de traitement j'ai senti une amé-

lioration ; j'ai continué pendant trois mois et 

maintenant je suis totalement guéri de rhuma-

tismes invétérés et d'une constipation opiniâ-

tre dont je souffrais depuis 1919. 

TELLIER Henri, ouvrier agricole, à 

Norrent-Fontcs (P. - de - Calais ). 

Tisane, le flacon 14 fr. 80 — Baume, le pot 

8 fr. 95 — Pilules, l'étui 8 fr. 50. i Toutes* 

pharmacies. Renseignements et attestations : 

LABORATOIRE J. BERTHIER, GRENOBLE 

TISÀNEDESCHÀRTREUXDEDURBON 

Service Régulier 

par Autocars 

SISTERON - DIGNE - SISTERON 

P. BUES, SISTERON - Télép. 0.21 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports, 

Boulevard Gassendi, Tél. 0 .86. 

SERVICE d'HIVER 

Matin 

Sisteron 6 h. 50 — Digne 7 h. 50 

Digne 8 h. 45 — Sisteron 9 h. 50 

Soir 

Sisteron 13 h. — Digne 14 h. 

Digne 16 h. 50 — Sisteron 17 h. 55 

Prix des places: Sisteron-Digne 10 fr. 

N. -B. — Les départs de Digne de 
8 h. 30 et 16 h. 50, assurent la 

correspondance avec: 1° Les cars 

Pellegrin et Cie, sur GAP ( par la 

Vallée de la Durance) ; 2° Les 
cars Rambaud, sur VEYNES, par 

Ribiers, Laragne. Le dernier servi-

ce sur Veynes, assure la jonction 
à ASPRES-sur-BUECH, avec le 

Rapide de Paris ( Le Briançon-

nais). 

Le départ de Sisteron de 6 h. 50 

assure la correspondance à Malijai, 

avec le car pour Avignon par Ca-

vaillon. 

Emphysèma Pulmonaire 
L'emphysème est cause par la di-

latation des alvéoles pulmonaires, 

l'air circule mal dans les bronches, 

et la régénération du sang reste in-

complète. Comme l'asthme, l'emphy-

sème donne lieu a des crises d'étouf-

fement et se traite de même. Le 

meilleur remède à employer est la 

Poudre Louis Legras, qui calme ins-

tantanément les plus violents accès 

et guérit progressivement. Prix de 

la. boite 5 fr. 25 (impôt compris) 

dans toutes les pharmacies. 

PEINTURE A FAÇON 

Papiers Peints — — Blanchiement 

Louis JAVEL 
Bourg -Reynaud — SISTERON 

SOURDS 
90 sur 100 d'entre vous peuvent en-

tendre immédiatement sans difficulté 

ni fatigue. Un grand nombre peut 
être amélioré ou guéri grâce aux 

appareils de Cure du CENTRE DE 
PROTHESE AURICULAIRE de PA-

RIS, à Lacanau - Océan (Gironde) 
(Médaille or classe 16 Méd. et Ch.) 

Tous ceux atteints de Surdité, Bruits 

Vertiges, etc.. ont intérêt à suivre 

l'exemple des personnes ci-dessous 

qui se disent guéries sans traitement 

médical. 

M. J. Clavel, 73, r. de la Darse, 

Marseille ; Mme Stecchetti, Basse-

sur-Issole (Var) ; Mme Cotta, rue 

F. Mistral, Cannet (A.-M. ) ; M. Ré-

mymy Réguis, à Forcalquier (B.-A.; 

Mme A. Espinasse, 31, pl. Saetone, 

Nice ; Mlle E. Saujé, à Robion (Vau 

cluse) ; M. Dottor, Carbonnel-Mon-

tauroux (Var). 

Démonstration gratuite de 9 h. à 

16 h. à : 

FORCALQUIER, 7 mai, hôtel des 
Voyageurs. 

DIGNE, sam. 8, H. Boyer-Mistre 

BRIANÇON, dim. 9, H. Moderne 

SISTERON, lun. 10, h. des Acacias 

VEYNES, mar. 11, h. de la Gare 

MANOSQUE, mer. 12, h. Pascal. 

MM. les Médecins sont imt. reçus. 

HERNI 

y JE SUIS GUERI. — C'est l'arnrmatiun de 
.juies les personnes atteintes de hernies mil 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 

M O! AQCO le Grand Spécialiste de 
■ ULMOCIi PARIS. 44, Bd SEBASTOPOL 

En adoptant ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise sans gêne, 
sans souf Irances "ni Interruption de travail, 
les hernies les plus volumineuses et les 
plus rebelles diminuent Instantanément de 
volume et disparaissent peu à peu complè-
tement. 

Devant de tels résultats ïarantlstoulourspar 
écrit, tous.ceux atteints de hernie doivent s'a-
dresser sans retard à M GLASERqnl leurrera 
gratuitement l'essai de ses appareils S> 9 à 4 i. i 

LARAGNE, 26 Avril: Grand Hôtel 

Moderne ; 

DIGNE, Samedi 8 mai de 9 h. à 1 

h. Hôtel Boyer-Mistre ; 

SISTERON, Lundi 10 mai, Modem, 

Hôtel des Acacias. 

- CHUTES MATRK ES ; to i. 

Organes, Varices. Orthopédie 

tLASER, 44 Bd Sébastopol, i AR ^ 

SISTERON, aujourd'hui 1 1 Mai 

2 Grand Festival International 
des vedettes de la piste et du sport, présenté par 

PIIMDER Hippodrome 

géant 

et sa scène de 100 mètres carrés, permettant d'offrir au public les 

plus grandes attractions mondiales et NOS PLUS GRANDS 

CHAMPIONS CYCLISTES : 

Chnrles PELlSSIER - André LEDUCQ 

Ferdinand LE DROGO - Pierre MAGNE 

Dans un véritable match 

20 minutes de course-prime au vainqueur à chaque représentation 

30 attractions 
200 animaux 

300 personnes 

Le champion de la qualité 

inégalable de présentation, 

dans un luxe 

R 

! 
UNE PREUVE 

IRRÉFUTABLE 

 Notre comparateur de tonalité permet 

de comparer un poste de la Série Sym-

phonique avec tout vieux récepteur. 

Il est facile de dire qu'un poste est supérieur à tel 

autre. La difficulté commence dès qu'il s'agit de le 
prouver. Nous ne nous bornons donc pas à vous 
affirmer que les postes de la Série Symphonique 
Philips sont musicalement supérieurs aux vieux 
récepteurs actuellement en usage. Nous vous en 
apporterons la preuve tangible, irréfutable... quand 

vous le voudrez... dès réception du coupon ci-dessous. 

COUPON à détacher et à nous adresser • 

C PIASTRE et M. SCA'i 
Rue de Provence, SISTERON 

Téléphone 101. 

Station Service 

DISTRIBUTEUR OFFICIEL 

"H EX 7Vj m 

■ 
es 

Messieurs, 

Veuillez foi" à mon domicile une 

démonstration convaincante de la supé-

riorité des postes Philips de la Série 

Symphonique. 

Nom 

Adresse.. 

U ^e Voyante a prédît ? 

que sous peu..,. 

UN GROS LOT 
allait échoir aux Consommateurs du 

©aié Si* €#» A» 
lia fez vous d'clre parmi les iragnan's ! 

, SOCIÉTÉ ANOWÏME CAPITAL 6 MILLIONS ENTIÈREMENT VERSÉS 

SIEGE SOCIAL: GAIP .IS. RUE CARNOT 

Agences : 

BRIANÇON - SISTERON - EMBRUN 

LARA0NE - SAINT-BONNET - VEYNES 

Bureaux Auxiliaires : 

Gu illBstre - L'Argentière - Serres - Seyne-les-Alpes 

Toutes opérations de Banques et sur Titres 

Cl -OCATION DE COFFRES-FORTS 
/c e! dans toute» les etejences 

& venôre Les billels de la 

tombola de la UNE VOITURE B 14 G. CITROEN 

bon état. Cause double emploi. 

S'adresser au bureau du Journal. pi*CSSe quotidienne de 

~T"~ Marseille 
M m: MARIE 

COUTURIERE, place de la Mairie, ' sont en vente à 

informe sa clientèle qu'elle a repris I L'Imprimerie -Librairie 

son travail. ; PASCAL - LIEUTtER — Sisteron © VILLE DE SISTERON
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GARAGE MODERNE 
C. C. P. Marseille 114 -07. 

R. C. Si«ter»n 2if. 

Téléphones 32 et §4. 

Françî 
Avenue de la Gare — SISTERON 

Vente — Achats — Echanges 

Location — Réparations 

Atelier spécial de réparations 

Mécaniques - Travaux à façon 

Rectification de cylindres 

Qoh féuà èœywmiqmL. 

la 1 1 cv. est une voiture 
supérieure et, avant tout, 

économique. Sous le contrôle de 
TA. C. F. une conduite intérieure 
de série a effectué le trajet 
PARIS-BIARRITZ à une 
moyenne horaire de 63 Kms 600 
avec une consommation de 

8 litre* 66 aux 100 kms. 

I-a 6 CV. SIMCA qui reste : 

la meilleure des voitures de 

cylindrée égale et même supé-

rieure, est dotée de tous les 

avantages d'une v«ii^« <*« grande 

classe : boite à 1 vitesses (3e silen-

cieuse et synchronisée) freins hydrau-

liques, amortisseurs hydrauliques, 4 

ressorts entiers, etc.. 

Et c'est aussi la plus économique (au dernier 

concours du bidon de 5 Litres, une 6 CV. 

SIMCA a parcouru; :122 Kms 961 avec 

5 litre* de carburant). 

Production de la Sté ln<fustn'ef/e de Mécanique et Carrosserie Automobile N interre 

Pièces détachées d'origine 

Ford — Fiat — Mathis 

Stock accumula leurs 

Accu-Watt 

Batteries chargées en magasin 

(<ue vous tiriez de la Terra 

urofits ou agréments, TOUS êtes 

défendu et conseillé par 

^AGRICULTURE 
NOUVELLE 

• 
Ses fameux articles de défense 

paysanne font autorité depuis 

cinquante ans 

e 

■SES PETITS CONSEILS 

(Réponses à nos lecteurs) 

vous tirent d 'embarras 

• 

SES PETITES ANNONCES 

font vendre ou trouver 

tout ce que l'on veut 

• 

Vous avez besoin de 

L'AGRICULTURE 

NOUVELLE 
un peu chaque jour 

Voir, dans le numéro de cette 

semaine, la liste des primes inté-

ressantes offertes aux abonnés 

pendant quelques jours seulement, 

Abonnements : FRANCE ET 

COLONIES, 26 francs par an 

18, rue d'Enghien, PARIS 

• 

En vente partout : 

LE NUMERO : 60 CENTIMES 

Envoi franco d'un spécimen 

- contre 0.60 en timbres 

> POUR LA. FEMME ■ 
Toute femme qui soufrre d'un trouble quel-

conque de la Menstruation, Règles irrégulières 
ou douloureuses, eu avance ou en retard, 
Pertes blanches, Maladies intérieures, Métrite, 
Fibrome, Salpingite. Ovarite, Suites de Couches, 
guérira sûrement rien qu'en faisant usage de la 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
uniquement composée de plantes inoffensives 
jouissant de propriétés spéciales qui ont été 
étudiées et expérimentées pendant de longues 
années. 

La JOUVENCE de l'ABEÉ SOURY est faite 
expressément pour guérir toutes les maladies 
de la Femme. Elle lesiguerit bien parce qu'eUe 

débarrasse 1 intérieur, de 
tous les cléments nui-
sibles ; elle fait circuler 
le sqng, décongestionne 
les ergants, en même 
temps qu'elle les cicatrise. 

La J0U VENGE de l'ABBÉ 
SOURY ne peut jamais 
être nuisible, et toute 
personne qui souffre 
d'une mauvaise circu-

lation du sang, soit Varices, Phlébites, Hémor-
roïdes, soit de rSatonific, ou des Nerfs, Chaleurs, 
Vapeurs, Et ouffem enta, soit malaises du 

RETOUR D'AGE 

doit, en toute confiance, employer la 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
car tous les jours elle guérit des milliers de 
désespérées. 

La JOUVENCE de l'ABBÉ SODRT, préparée aux 

Laboratoires Mafr. DUMONTIER, a Rouen, ae trouve 
dans toutes les pharuiaoles. 

PRIX. Le flacon 
Liquide 

Pilules I O fr. 60 

Bien exiger la véritable 

JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY qui doit porter 

le portrait de l'Abbé Soury et ^jfy——— -7^. 

en rouge la signature é^tW^^^P^' 

h
 Aucun autre produit ne peut la remplacer . 

VIEUX JOURNAUX A VENDRE 

S 'adresser à l'Imprimerie Lieuticr, 
Sisteron. 

LOTERIE 

NATIONALE 

k. weuetz vGtte ému ! 

COMMERÇANTS INDUSTRIELS 

pour remédier à la crise 

faites de la publicité dans 

■ J 

FONDS DE COMMERCE 
IMMEUBLES - VILLAS 
PROPRIÉTÉS - TERRAINS ETC. 

S'adresser 

en confiance à 

FAGENGE GENERALE des ALPES 

R. GIRARD 
R3 Rue Carnot — GAP 

Téléphone 1.10 

Société Générale 
Pour favoriser le développement du commerce 

et de l'industrie en France 

Société Anonyme Fondée en 1864 — Capital : 625 Millions 

RUREAU DE SISTERON 
■^Jours de flëtzr)ès çfc Foïrçs 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances [aux Eleveurs — 

R. c. SEINE 64.462 

Industriels ! 

Commerçants ! 
POUR VOS IMPRIMES 

adressez-vous à 1' 

Imprimerie Lieu lier 

Rue Dorte - SISTERON - Tel. 148 

en vente « la Librairie LIËUT1ER, 

*-> -\w n 11 ■ ■ ■ M Guérison assurée 

O T r H I LIS MH .TREPARGYL 

seule méthode Interne et rectale Hiipprhnanl 
lolllC3 piqûres. I-i boîte: 391.60, l-e traitement 
complet: IlSlr. Toutes Pharmaciet, ou u défaut 
labo. LACROIX, me Brrtignc, «SMIEnES-UnlS 1 

douloureuses, ̂ -w* 
 interrompues, retar-

dées et toutes suppressions pathologiques de* 
époques, rétablies certainement parle LYROL, 
seule méthode interne et vaginale La boite : 

39f.60, Cureconipl .116fr, r**/Vi»" ou* défaut 

Labo. LACROIX, rue titugni, HSHIEBES-TABIS 

IMPUISSANCE et sans danger par 

I
UGYL, Traitement sérieux, le seul de ce genre 

présent par le Corp» médical. il-cflncon 39F.60 
l .c tniil 'cninntet 11 8 fr. Toutes Ph ,l*\ ou à défaut 

Labo. LACROIX, rue Brtlagna, tSWlEHES - P*ft)S 

DLCnnUnnAUlCruamentii .Rétrécii-

I
sements. Prostatite. — GuOrison définitive par 

UGEOL* seule mélliode interne et prostatique 
supprimant toutes intervenliona douloureuses et 

dangereuses. I,a boite: 39f.60. . Le Iraitemenl 
oomplcr/; 318 fr. Toutes Pharmaoles. ou ù défaut 

Labo. LACROIX, me Bretagne, A$NIEI.ES-PARlS 

itr I 
r e I 

Sislcron - Journal 
est en vente 

à MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

kiosque 12, à la Canebière ; 

à AIX, chez M. BERNARD, 
Journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 

et au Bureau du Journal, à 

- - SISTERON - -

Vhi^meuj-Oéraat : M, RASCAU - LreuTrER, 25, Rue DROITE, SBEEROH, Vu, pour la légalisation de la signa turc d-coatre, le Maire, 
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